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-Madame, je n'ai pas mangé depuis
deux jours, je sors de l'hospice et j'aiqatre, petits à la maison. Je:vous: en
Jrl donnez-moi de quoi diner. '

dame, qui ne 'par tdu reste pas
millionnaire, glisse unei pièce de dix
sous et s'excuse d'un regard deine pas
donner davantage.

-Eh bien 1 quoi, fait le mendiant Seenes.de Ia"Vie crue
avec bohorr.ie et pour la consoler, c'est
toujours l'absinthe. de trouvée !

Mme Z.. a une culs.inière qui brûle Comédie sana paroles pour lestspectateursqui lavoiont
tellement de gaz qu'elle est obligée ae travers une fentre.
la surveiller perpétuellement.

L'autre jour, elle lui demande:
-Pourquoi faites-vous chauffer de

l'eau ? Personne n'en a besoin dans la
maison,

Et la bonne d'un air triomphant:
-Madame, c'est pow entretenir le

Le nouveau cigare le "DOCTOR"
en vente chez tous les marchands de
tabac.

La logique de Mme Pitanchard:
On parle de la petite fille, qui va de-

puis longtemps à l'école et dont les
progrès ne sont pas très sensibles.

-Croiriez vous. chère madame Pitan-
ehard, que la pauvre chérie fait encore
des fautes d'orthographe ?

-Ca, c'est votre faute!
-Comment/
-Mais oui, fallait pas lui apprendre

à écrire.

Entendu sur l'omnibus de, Batignol
les-Clichy Odéon:

Un pick.poclcet est pris la main dans
la poche de son voisin. Alors, dans -

son trouble:
-Monsieur, je crois que votre poche

se trompe de main..

Un médecin présente sa note à un
client qui réclame:

-Comment docteur, vous me comp-
tez cinq francs la visite ?

--Mais t'est moins cher que pour
tout le monde.

-C'est vrai, mais songez donc que
c'est moi qui a apporté la petite vérole
dans le quartier I

Un chroniqueur parisien cite un trait
bien typique d'un artiste ou d'u écri-
vain qu'il ne veut point nommer:

Il est célèbre mais il se croit plus cé-
Ièbre encore.

Naguère, il allait en voyage avec sa
femme. Il arrive un peu trop tard à la
gare et, son billet pris, il se précipite
vers la voie au moment où Ion fermait
la porte et où le train partait.

-Nomme-toi! Mais nomme-toi donc!
lui dit Mme *. On arrêtera le train,
et comme cela nous pourrens partir !

7'ung gens, liser ce.:z
La Voltaic Beit Co. de Marshall, -

Mich.,est prète à envoyer sa célèbre
ceinture electre voltaigue et autre sa-
pareils l/ectr.|qres ài l'essai pour 30jours aux hommes (jeunes ou vieux
aflligés de débilité nerveuse, de perte
de vitalité et de puissance virile et de
toutes espèces de maladies. Aussi pour
les rhumatismes, la névralgie, la para-
lysie et plusieurs autres maladies. On
garantit un retour certain à lasanté et à
la vigueur On ne court aucun risquepuisqu'on permet un essai de trente
jours. Ecrivez de suite pour leur pam-
phlet illustré qui vous sera expédié
grats;

Un rapport officiel anglais donne lesdétails suivants sur la fabrication dubeurre artificiel à Londres:
Des pieux sont enfoncés dans~les

égouts de Londres, deequels pieux un
dépot graisseux,.laissé par le courant
est gratté chaque jour, produisant un
grand profit pour l'oldine, qui s'emploie
pour faire du beurre artificiel.

Et aire que la margarine que -certainsindustriels débitent sous le nom de -

beurre superfia pourrait avoir une ori-
gine pareille.

Fumez le "DOCTOR"', le meilleur
oigare de5 ets..Lot_

'n plaisant paragiphde la derniè-
re chroniquà de Ch. Monselet (EcAo
de Paris): IPug

Un noir du plus beau teint comparaîten police corretionnelle,accusé d'avoirchiré je ne saià quoi. . .
Le président l-eamine avec un sentiment d'ädmirption et lui demande oùil est né.
-A Paris. répond le'superbe noir.
-Comment I à Paris ?-
-Oui... rue Montmartre.
- Pourtant votre couleur.., vous

am'étouriez, en vérité 1
-Que voulez-vous que j'y fasse ? jesuis né à Paris.
Le président de cesse de marmottèr.
-G'eit drôle 1 dit-il en se penchant

vers son voisin de droite : 7à l'avais
#rislour un nègrs

Un excentrique conau sur les boulkrYards sons le nom du capitaine George.
vient de faire le pari- de faire à pied-le--
voyage de 'Pari h. Nice, en- poussant
une brouette devant lui. L'enjeu est de
cinq cents louis.

Dlux juges de camp accompagneront
en voiture cet intrépide marcheur qui
vient de commander sa brouette sur les
côtés do laquelle se liront ces mot:
En route de Paris à Nice.

Le capitaine Georges. dont le vérita-
bie nom est sir Williams C. ., est un
homme de'quarante ans environ, bati
en Hercule.C'est une des fourchettes les
plus belles du Royaume-Uni.

Bob interrogé sur la géographie des
départements:

-Dites-mci, monsieur, lui demande
san professeur, tout ce que vous savez
sur le jura.

-sur le ?...
-Jura.
Bolb sons sourciller:

Mais un peu tard que l'on ne l'y
prendrait plus !

Donnez-moi un cigare '. DOU-
TOR ", je ne fume pas autre chose,

. Un legs étrange
En ouvrant le testament d'un riche

r.égociant de Bordeaux qui vient de
mourir, on a trouvé une clause stipulant
qu'une rente annuelle de deux mille
.rancs serait allouée à l'Académie fran-

,. çaise, dans le but de récon-penser,
chaque année, le meilleur ouvragetendant à la réhabilitation des be*Ies-
mères.

Le testateur n'avait jamais été marié
Tout s'explique.

Dans une mairie de Paris:
-M. l'employé, je viens pour vous

déclarer la naissance d'une petite fille...
- L'employé distrait : Très-bien : de

quel sexe ..

Un heureu.e porte(r de joituvtau.-
Les $5o,coo, du second grand prix
capital-de la loterie d'état de la Loal-
siane tirée hier, à la Nour elle-Orléans,
a été gagné partiellement ici et partielle
mert à Cincinnati ct à San. Francisco.Tableau Final. Parmi les heureux gagnants se trouve
M. Gus, Phillips, un des porteurs des
journaux le Ledger L'Apj0eal. Il avait
un dixième de billet et a gagné $5,ooo-
Il re.tera à l'exposition de la Nouvelle.CO uA-CS- Orléans e sa présentera à M. A.
Dauphin qui lui versera la somme qu'il
a gagné. (Memphisl (Tenn) - Ledger.

On parlait de Bernardin de Saint-Pierre au Ramlli- Decembre 17.
Club. .- '~~-Je connais cet auteur, s'écrie Guibollard... Ah ! j'y -Très bien.
suis 1- C'est un célèbre voyageur qui a visité le PFle et -Et l'oncle ?
la Virginie!... -Euh! euh i!

-Qu'est ce qu'il y a?
-l'a santé m'inquite.

On amène au bureau du commissaire de police (un -Allons donc! Lui qui se portait
cocher de fiacre qui vient d'écraser un vieillard sur le comme un charme ?
boulevard. l1M -0--Précisément ça continue.

-C'est votre faite, lui dit le commissaire ; vous Surle boulevard:
n'avz ps pis vtredrote.Passe un gros monsieur engraissé-Prendre la droite...Jamais! mes opinions politi- dans le lard de la fortune faite.

que s'y opposent. . Un mendiant vient à lui :
S- La chiari té s'il vous plait.

-Filez votre chemin.Jour de pluie. Un monsieur suit obstinément une dameo -je vous en prie!
sur le boulevard. -Jamais.

Le Monsieur.-Madame 1... vous êtes charmante. -je suis si malheurcux
La Daine.-... -Travaillez.
Le Monsieur.-Je vous en prie, madame, répondez- -Je suis manchot

moi -A votre âge!

La Dame.-... M. Paul apris un gteau qu'il cache
Le bonieur.-Quels jolis mollets 1 derrièe son dos. e u
La Dame M(e re.ournantPbrusqucment).aEI1mon- blle Lili qui l'a vu, s'approche de

sieur... ls sciifaux / son petit cousin et, de sa voix la plus
câline:

-Veux tu que :e te le mange, dis ?
Devant la Porte Saint-Martin
-Et le succès de Théodora Dans un petit théâtre
-Parbleu, Sar dou...ble !-u te maries?.

-Parbleu, -Dansqune leurs.
-Un hmejeune ?

Un mendiant voit venir une dame élégante qui s'arrête -Mais I
devant lui en.cherchant son porte-monnaie.C e

-Tne.z, mon ami, dit-elle en lui offrant dix eentimes -NZi cher ni poisson.
pranez eei. Un employé de ministre, grand

Le mendiant, qui a les mains dans les poches: tireur de carottes, ne sait qu'inventer
-J'peux pas, j'ai. des engelures 1 pour obtenir des permissiens. Il va

trouver son chef de bureau.
-Monsieur je viens vous demander

-Votre fls, demandait-on au père d'un parfasit gom- congé pour demain.. je baptise mon
meux, votre fle est-il tendre, qimant ?- dernier né.

-TMon Dieu, répond le papa avec bonhomietilm&,ex- -ege a-t il?
- 'e u xle d e v e nis, j' s'a i m a ntdn a b ord!i'p o ur D e i x dou rs.erce à le devenir.... en s'aimant d's bord- lui-mame !. -,-Très bien, reprend le chef. Mais,

il y a deux-moisije vous ai accordé une
Au bois de Boulogne: permission pour assiser aux obsèques
Le lac est pris... sans l'intervention de la police. delaotre femme. Que répondez-vous
Dès le matin, -patineurs et patineuses, emmitouflés de L'employé reste un moment interlo-

fourrures sont accourus et tous de s'en donner . copur qué, puis, avec aplomb:
joie. . -k .÷ 1-- -Monsieur c'est un enfant posthu-

Près de moi, j'entends la conversation suivante: me.
-Quel est ce monsieur 1 Un poète chevelu est admis à lire-Lequel?Unpo t vnesmis i

-a s à favris grisonnant.une pièce devant un comité.
- f g nIl s'installe, pose son manuscrit sur -.

-C'est D... le financier. la-table, sert unjpaquet de sa poche, en-Ah bah i Il s'en tire habilement. On dit qu'il écrit extrait des mouchoirs immaculés et en
son. nom avec son patin. préseate un à chacun des assistants,

.- Lui I... Sur la glace, il imitrait même une signatu- puis s'inclinant il s'écrie:
re .- C'estun drame2


